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L’épreuve de la foi

L'accomplissement de la promesse

La possession de la terre

Assurance de la semence

L’importante descendance d'Abraham

Plus de 50 ans s'étaient écoulés depuis qu'Abraham 
avait quitté sa patrie pour se rendre en terre promise.

Maintenant un vieil homme, sa foi était pleinement 
établie. Il pouvait être tranquille, sûr de 
l'accomplissement de la promesse de Dieu.

A ce moment-là, Dieu demande à Abraham de lui 
livrer le fils de la promesse. Puis il perd Sara, et 
se rend compte que tout n'est pas fini : Isaac est 
toujours célibataire et sans enfant. 
Et, encore une fois de plus, il a agi par la foi.



« Par la foi, Abraham offrit Isaac en sacrifice, lorsque Dieu le mit à l'épreuve. 
Il se montra prêt à offrir son fils unique, alors qu'il avait reçu une promesse. » 

(Hébreux 11.17)

Dieu n'a jamais demandé de sacrifices humains 
(Jérémie 7.31). De plus, sacrifier Isaac impliquait 

de contredire la promesse : 
« En Isaac sera appelée ta postérité » 

(Genèse 21.12). 

Abraham avait-il mal compris l'ordre divin (Genèse 22.2) ?

Il connaissait la voix de Dieu (Jean. 10.1-4). Il a 
compris ce qu'on lui demandait, et a cru contre 
toute logique, « supposant que Dieu est capable de 
ressusciter même des morts. » (Hébreux 11.19).

Dieu mettait Abraham à l'épreuve, c'est-à-dire qu'il 
était mis à l'épreuve pour découvrir ce qu'il y avait 
dans son cœur (Deutéronome. 8.2). Et le résultat fut 
satisfaisant : « Je sais que tu crains Dieu, car tu ne 
m'as pas refusé ton fils, ton fils unique. » (Genèse 
22.12).



« Abraham répondit : « Mon fils, Dieu veillera 
lui-même à procurer l'agneau. » 

(Genèse 22.8, Nouvelle Bible français courant).

L'holocauste était un type de sacrifice 
dans lequel l'animal devait être 
entièrement consumé par le feu 
(Exode 29.18).

En l'absence d'un animal à sacrifier, 
Abraham élude une réponse directe, 
indiquant que Dieu  y pourvoira.

En effet, Dieu a fourni un animal pour l'holocauste. 
Cet animal est mort « à la place » d'Isaac (Genèse 
22.13). Ainsi, Dieu a ratifié l'accomplissement de la 
promesse (Genèse 22.18).

Dieu a pourvu lui-même à notre salut, Jésus, 
l'Agneau qui est mort à notre place afin que nous 
puissions vivre pour Lui (Jean 1.36 ; Romains 5.8 ; 6.8).



« Le champ et la grotte qui s'y trouve cessèrent d'appartenir aux 
Hittites et devinrent avec leur accord la propriété d'Abraham, pour qu'il 
y enterre ses morts. » (Genèse 23.20, Nouvelle Bible français courant).

Abraham « était âgé de cent vingt ans » (EGW, PP 127)

lorsque Dieu lui a demandé de sacrifier Isaac. 
Par conséquent, Isaac avait 20 ans, et Sara 110.

Après avoir négocié le champ d’Ephrôn, Abraham 
a acheté le premier morceau de terre qu'il pouvait 
considérer comme sien dans le pays de Canaan 
(Genèse 23.17-18).

Là, à Hébron, dans la grotte de Makpéla, Abraham 
a enterré Sara. Abraham, Isaac, Rebecca, Jacob, Léa 
et Joseph y seront également enterrés.

17 ans plus tard, Sara meurt (Genèse 23.1). Elle est la seule 
femme de l'Ancien Testament dont le nombre d'années est 
mentionné. Elle est également la première à prendre 
physiquement possession de la terre promise.



Abraham commence à faire des plans pour obtenir une 
femme pour Isaac, et ainsi assurer sa descendance 
(Genèse 24.1-4).

Deux points ressortent particulièrement dans ces plans : 
la prière [d'Abraham, d'Eliezer, d'Isaac] et l'assurance 
que Dieu dirigera tout le processus.

Il y avait des signes indubitables que l'ange ordonnait 
à Eliezer de prendre Rebecca comme épouse pour son 
maître Isaac.

Malgré cela, Dieu n'a pas agi sans tenir compte du libre 
arbitre de Rébecca (Genèse 24.8, 50-51, 57-59).



« Abraham prit encore une femme 
nommée Qetoura. » (Genèse 25.1).

Abraham a vécu jusqu'à l'âge de 175 ans (Genèse  25.7). En plus 
d'Isaac, il a eu un fils d'Agar (Genèse 25.12), et six autres fils de 
Qetoura (Genèse 25.1-2).

Abraham a renvoyé les sept fils de ses concubines, car seul 
Isaac devait hériter de la terre de Canaan (Genèse 25.6).

La Genèse met en évidence, par deux brèves généalogies 
(Genèse 25.2-4, 12-18), comment la promesse qu'Abraham 
serait « le père d'une multitude de nations » (Genèse 17,4) 
a commencé à se réaliser

« En fin de compte, le Seigneur est resté fidèle 
à ses promesses de grâce à son fidèle serviteur 
Abraham, dont la foi est représentée dans 
les Écritures comme un grand exemple, sinon 
le meilleur exemple, dans l’Ancien Testament, 
du salut par la foi (voir Romains 4:1-12). »

(Guide d’étude de la Bible, p. 103.)



« Or, quand Dieu livra son Fils à l’ignominie et à la mort, les 
anges qui assistèrent à l’agonie du Rédempteur n’eurent pas le 
droit de s’interposer, comme ils le firent dans le cas d’Isaac. 

On n’entendit aucune voix crier : « C’est assez ! » Pour sauver 
une race perdue, le Roi de gloire dut sacrifier sa vie. 

Quelle meilleure preuve peut-on demander de l’infinie 
compassion et de l’amour de Dieu ! 

« Lui qui n’a point épargné son propre Fils, mais qui l’a livré 
pour nous tous, comment ne nous donnera-t-il pas aussi 
toutes choses avec lui ?» (Romains 8.32) »

(E. G. White. Patriarches et prophètes, p. 132.)


